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L’engagement des personnes obèses dans un mode de vie actif après le dispositif Sport-santé 
sur ordonnance de Strasbourg. 
 
Changer ses habitudes pour avoir un mode de vie plus actif nous confronte à des freins 
socio-culturels soutenus par une absence ou une faible socialisation primaire à la pratique physique. 
L’intégration sur prescription médicale des malades chroniques dans des dispositifs d’activité 
physique adaptée permet d’amorcer le changement et de construire l’engagement dans une activité 
physique régulière de manière autonome dans le cadre d’une carrière de pratiquant d’activité 
physique adaptée (Barth, 2008). Ce travail relève ce processus d’engagement dans l’activité 
physique en rapport avec les différentes phases de la trajectoire de maladie (Strauss, 1985). Il s’agit 
de comprendre le vécu des bénéficiaires du dispositif strasbourgeois Sport-santé sur ordonnance : 
comment ce dispositif permet le passage d’une trajectoire de maladie à une carrière de pratiquant 
d’activité physique régulière et participe ainsi à une conversion vers une pratique physique 
personnelle, intégrée dans la vie quotidienne ? 
La méthodologie se base sur huit récits d’expérience de six femmes et deux hommes en 
situation d’obésité ayant bénéficié du dispositif à sa création et faisant partie d’une cohorte de trente 
bénéficiaires interrogés dans l’étude de Gasparini et de ses collaborateurs (2013). Il s‘agit repérer 
les différents moments critiques, de reconstruire la trajectoire de maladie ainsi que le rapport à 
l’activité physique et de comprendre les dispositions personnelles et sociales des personnes. 
Les entretiens font état de peu de dispositions à la pratique d’une activité physique et d’une 
sédentarisation ancienne. Mais le dispositif recrée les conditions de l’engagement dans une activité 
physique régulière qui varie selon les trajectoires personnelles et la socialisation sportive passée. 
Les analyses biographiques montrent deux types d’engagement : l’engagement dans le dispositif 
s’inscrit dans la trajectoire de maladie avec une remise en question des représentations liées à 
l’activité physique et le constat des bienfaits de l’activité physique puis se traduit ensuite par l’entrée 
dans une carrière de pratiquant d’activité physique où la pratique physique est plus culturelle que 
sanitaire. La prescription médicale écrite est le fait déclencheur du changement. L’effet de la 
pratique physique dans le dispositif rejoint des études médicales et sociologiques précédentes : perte 
de poids, bien-être, augmentation du capital social et amélioration de la qualité de vie. Sport-santé 
sur ordonnance amène une modification de la biographie de ces personnes vers un mode de vie plus 
actif qu’avant : déplacements actifs, activité physique quotidienne sont évoqués après la sortie du 
dispositif. Mais les discours sont fragiles quand l’avenir actif est évoqué, ce qui laisse redouter la 
possibilité d’une reconversion future vers un mode de vie moins actif. 
